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Nos professions ne sont pas si différentes, 
nous essayons de réparer ce qui ne marche pas. 
Le problème quand on est psy c’est qu’on n’a 
pas de pièces de rechange. Ce serait pourtant 
l’idéal  : votre ego ne vaut plus un clou, je vais 
vous en remettre un neuf, ne pleurez plus ma 
p’tite dame…

Je n’arrive pas à m’arrêter, c’est si bon de pleurer, 
rien que pour ça je paierais le double pour venir 
ici toutes les semaines. J’ai l’impression que j’ai 
des robinets à la place des yeux, c’est peut-être ça 
une thérapie, venir pleurer dans un endroit sûr 
jusqu’à ce que ça s’arrête. En sortant je m’achète 
des nouvelles chaussures, et j’envoie une carte 
postale à ma nièce…

Je les accroche toutes au-dessus de mon lit, le 
mur est presque plein. Quand je n’aime pas les 
images, je les accroche de l’autre côté, les mots je 
les aime toujours. Le soir, je les éclaire avec ma 
lampe en essayant de ne pas réveiller mon petit 
frère…
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